
Peu après 12 ans de travaux forcés pour vol, le 7 avril 1850, le Plouisien
JosephLe Poullen , 39 ans, arrive au moulin du pont, pipe en main, avec
l’intention de cambrioler les lieux.

Le meunier et sa femme était absents, mais leur fille Marie -Olive
était là . Malheuresement, elle a reconnu Le Poullen , car il était un ancien
domestique chez son père. Il étrangla cette pauvre fille et la tua à coups de
hache et de faucille avant de voler 292 francs, de la nourriture et une
montre.

Averti d'un transfert sans précisions par l'aumônier le 27 novembre.
dort, se réveille à 3h en sursaut, se rendort . A 5h, s'impatiente : « Eh bien,
partons-nous? ». Prend une goutte d'eau-de-vie avant de quitter la prison
de Saint-Brieuc à 6h. Difficultés pour franchir le village de Châtelaudren
tant la foule s‘est déjà réunie pour le voir passer. Fait un bon déjeuner.

En route, le prêtre le prévient qu'il s'agit là de ses dernières
heures ; pâlit affreusement. Fume tout au long du trajet .
Arrive à 11h à Guingamp, est conduit à la maison cellulaire .
Mains enchaînées,il faut près de trois quarts d'heure pour
retirer ses fers aux chevilles tant ceux-ci ont été bien rivés.
En grimpant sur l'échafaud, Place des Marchés, se précipite
trop rapidement et, au niveau des deux dernières marches,
trébuche et manque de s'effondrer. Poussé sur la bascule,
crie.: « Jedemandepardon à Dieu et aux hommes! Ne suivez
pas mon exemple! Ne m'imitez pas ! »

Fig. 4. Propriétairedu Manoir, devant le petit moulin
d’origine. Desarbresétait souventplantéa côtedesroues
pour éviterqu’ellessèchentquandellesétaientà l’arrêt.

Fig. 5. Le fameuxpont du moulin au débutdu XX�Ç
siècle.

Fig. 6. « La PlagedeGuingamp/ Bréhec» connuepar les
habitantsdu cantondu Guingampcommele meilleur lieu
debaignade.

Milin ar Pont,moulin de Munehorre, ou connuplussouventcommeMoulin du Pont
a étéconstruiten 1690par FrançoisBizien, Seigneurde Munehorre. Il fut autoriséà
le mettreen eaupar ordonnancedélivréepar « L'agentvoyerdu Roy » en 1710. Le
sitea étéreliéau Manoir par le « Chemindu Moulin du Pont». Le premierbâtiment
du moulin étaitpetit (fig. 1), et commesur la plupartdesmoulinsà grainsur le Trieux
possédaitdeuxrouesparen-dessous(Fig. 5). Il produisait400kgde farinepar jour, ce
qui estmoinsquela plupartdesmoulinsdesalentours. Le barrageétaitde trèsgrande
qualité. Il fut un des plus longssur le Trieux, avec45 m de longueur,ce qui est
impressionnantcomptetenude la largeurde la rivièrequi estde 15 m ! Un déversoir
plus long, obtenuen inclinant le barrageen amontdu moulin, estavantageuxcar il
réduit la variationdu niveaud’eauen amontet par conséquent,permetque la roue
soit maintenueà sa vitesseoptimale. La crêtedu déversoira été construiteavecde
grandsblocsdepierre enformede«queuede poisson»,qui n’ont presquepasbougé
depuisle momentoù ils ont étédéposés.

La propriétédu moulin estpasséedesBizien, aux De Launaypuis,aux
De Gouyon de Coypel, en même temps que le manoir devenaitpropriété de
différentesfamilles. Dansle bailentreLouisCharlesMariedeGouyondeCoypelet le
meunierCharlesGabrielRouxelet Anne Menguyen 1839, il y avaitune obligation
inhabituellepour le couple de fournir au manoir 8 kg d’anguillesfraîcheschaque
annéeen janvier. Ce mêmecoupledevaitregretterà jamaisleur vie au Milin ar Pont,
quand il ont découvertle corpsbrutaliséde leur fille unique,11 annéesaprèsleur
arrivéeau moulin (voir sectionci-dessous). Peut-êtrequecen’estpaspar hasardque
desannéesplus tard, au tournantdu siècle,nousvoyonsle meunieren possession
d’un chiendegarde(fig. 4).

Entre les deux guerreset sousla propriété
de Mme Calvez (Fig. 3), le moulin s’est
considérablement développé avec deux
étagesconstruits au-dessusdes murs du
moulin d’origine (Fig. 2). La nouvelle
«minoterie»étaitcapablede produirede la
farineblanche,un produit à la mode qui se
vendaità un prix beaucoupplus élevé. Le
broyages’est poursuivi jusqu’en 1958 par
Emile Fouillère, neveu de Mme Calvez,
propriétaire à partir de 1953. Le moulin,
son déversoiret les vannesrestenten bon
étatàcejour, maissonfameuxpont

esten ruines. Commele pont étaitsur la voieromainede Guingampà
Pontrieux,il estprobablequele moulin fut construitici pour utiliserle
pont existant,carde nombreuxmoulinssur le Trieux avaientun pont.
Les ponts présentaientl'avantagede faciliter le commercede leurs
produits. Le pont, motif de plusieurscartespostales(Fig. 5) a été le
théâtred'unequasi-tragédieà l'hiver1958. Les frèresYves(15 ans)et
Jean(10 ans)Le Quérésepenchaientsur la balustradequandelles’est
cassée. Les garçonssont tombésdans les eaux de crue et ont été
emportésrapidementen aval. Heureusement,leur copainJean-Yves
Denouel(17 ans)savaitnageret a plongédansla rivière. Plustard, il a
étédécorépar le préfetà SaintBrieucpour avoirsauvélesdeuxvies.
En effet,le coinétaitbienfréquentépar lesjeunes. Il y avaitun chemin
public entre le moulin et la maisond’habitationqui donnaitaccèsà
uneprairie trèsconnuesousle nom de «Plagede Guingamp»et plus
tardde«PlagedeBréhec»(Fig. 6). Ici la rivièreétaitprofonde,etbien
fréquentéependantet entre les deux guerres,avecdescentainesde
personnescertainsdimanches.
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Fig.3. Mme Calvez(deuxièmeà gauche,
debout) et la famille Fouillère au
baptêmedu dernierpropriétaire,Yvon.

Milin ar Pont

Une journée tragique
Fig. 2. Vue d’aujourd’hui
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Fig. 1. Début du XX �‘
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